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tiques & dans l ’anatomie . Gn
a de lui divers ouvrages im¬
primés à Cologne en 1630,
in - fol . , fous le titre à ’Opera
Medica. Parmi les traités qui
compofent ce volume , oij doit
diftinguer fa Pharmacopée , tra¬
duite féparément en françois
par Caille , &. imprimée à Lyon
en 1574-

SYLVIUS , voyex Bois.
SYLVIUS , ( Lambert ) ou

Va *jden Bosh , ou du Bois,
écrivain Hoilandois , né vers
l ’an i6îo à Dordreçht , mort
vers l ’an 1688 , a donné un
grand nombre d’ouvrages , plu¬
tôt diélés par la faim que par
le delir d ’être utile : ils font
tous en langue flamande . Les
principaux ( ont : I . Théâtre des
Hommes illujlres, & c . , Amfter-
dam , 1660 , 1 vol . in - 4°. H.
Hifloire de notre Tems. depuis
3667 jufqu ’en 1687 » Âmfler-
dam . C ’eft une continuation
de l ’Hiftoire de Leon van
Aitzema , mais inférieure à
celle - ci . Bernard Cofterus ,
proteftant , a relevé bien des
fautes de Sylvius , qui décelent
l ’homme crédule , plein de paf-
lion & même de malignité . Ül.
La Vie des Héros qui fi Jont
dijlingués j

'ur la Mer , in - 4“ ,
avec fig . Il a encore publié
«juantité de Tragédies, Pièces
de vers , & c.

SYLVIUS , ( François de
| .e Poe ) né à Hanau , dans la"Vettéravie 1, en 1614 , pratiqua
la médecine avec (uccès en
Hollande , & enfeigna cette
fcience è Leyde . La circulation
du tang , découverte ou plutôt
publiée par Guillaume Haryée,
jaifoit alors beaucoup de bruit ;
Sylvius la démontra le premier

cette ’univerfité , par des
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preuves inconteflables . I ! tpi?
en réputation par. fes leçons dç
fes expériences la chymie qui
avoit été négligée jufqu ’alors,
& mourut à La Haye le 14
novembre 167a . On a une col-
leéfion de fes Œuvres, Amfter -,
dam , 1679 , in - 40 , & Venife,
1708 , in- tol.

S YM MA QUE , ( S . ) natif
de Sardaigne , monta fur la
chaire de S . Pierre , après le
pape Anaftafe II , le aa no¬
vembre 498 . Le patrice Feflus.
fit élire , quelque tems après,
l ’archiprêtre Laurent , dont il
croyoit difpofer plus facilement
que de Symmaque , partifan
zélé du concile de Chalcédoine,
Ce fchifme fut éteint par Théo,
doric , roi des Goths , qui
quoiqu ’Arien ordonna que l’on
eût égard à l ’éleftion qui avoit
été faite la première , & qui
avoit eu lq plus de fuffrages;
en conféquence Symmaquefut
confirmé tk reconnu par les
évêques pour pape légitime,
On l 'accu/a enfuite de plufleurs. .
crimes . Théodoric fit alTembler
un concile à Rome en 301 à ce
fujet ; mais les évêuues repre-
fenterent fortement à ceprince:
» Que le pape lui - même de-:
» voit affembler le concile ;
» que le Saint - Siege avoit ce
« droit , & par fa primauté
» tirée de S . Pierre & par l ’au-
» torité des conciles , & qu"
» n ’y avoit point d ’exemples.
» qu

’il eût été fournis au juge-
» gement de fes inférieurs u.
Théodoric leur montra parles
lettres de Symmaque que ce
pontife avoit confenti à la con¬
vocation de ce concile . Il y fut.
déchargé des accufations inten¬
tées contre lui . Ce décret étant
parvenu dans les Gaples, !^
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évêques en furent alarmés , &
chargèrent S . Avit , évêque de
Vienne , d ’écrire à Rome au
nom de tous pour fe plaindre
de ce que les évêques avoient
pris fur eux de juger le pape.
« Il n ’eft pas aifé , dit- il , de
s> comprendre comment un fu-
s> périeur , à plus forte raifon
>> le chef de l ’ Eglife , peut être
» jugé par fes inférieurs » : il
loue cependant les Peres d’a¬
voir rendu témoignage à l ’in¬
nocence du pape. L ’empereur
Anaftafe s ’étant déclaré contre
le concile de Chalcédoine , le
pontife Romain refufa de com¬
muniquer avec lui . Pour s ’en
venger , l ’empereur l ’accufa de
manichéifme , quoiqu’il eût
cliailé de Rome les partifans de
cette héréfie . Le faint pape fit
fon Apologie où il pârloit avec
cette dignité qui convient au
facerdoce chrétien ( elle fe
trouve dans la colleéfion des

■Conciles , t . 4 ) . Symmaque
mourut en 5 14 , après avoir fait
bâtir plufieurs églifes. C ’étoit
un homme auftere , d’un grand
zele & d ’une vertu fans tache.
Nous avons de lui xi Epîtres
dans leRecueil de D . Coulfant,
& divers Décrets. On dit que
c ’eft lui qui ordonna de chanter
à la Meffe , aux dimanches &
aux fêtes des Martyrs , le Gloria
in excelfis. Voyez l '

Apologie de
ce pape par Ënnodius , dans
l ’édition de fes Œuvres , par le
P . Sirmond ; & la DiJJ'ertation
publiée par Eufebe Amort ,
Bologne , i7 <;8,

SYMMAQUE , ( Quintus-Aurelius Avianus ) préfet de
Rome , fe déshonora par la
paflion qu’il fit paroître pour le
rétabliffement du Paganilme &
de l’autel de la Viétoire . 11
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trouva un puiffant adverfaire
dans S . Ambroife , & fut banni
de Rome par l ’empereur Théo-
dofe le Grand . Etant rentré en
grâce avec ce prince , il fut fait
conful de Rome en 391 . 11 nous
refte de lui dix livres à ’Epîtres,
Leyde , 1653 , in - iz, d ui ne
contiennent rien d ’important,
mais dans lefquelles on trouve
fa harangue en faveur des rits
païens , & une latinité affez
pure , une éloquence fonore,
mais verbiageufe , & peu de
bonne logique . Sa Harangue a
été réimprimée en 1787 , à Duf-
feldorff , avec la Réfutation de
S . Ambroife & les Lettres de
ce Pere ad Principes ; x vol.
in - 12 . —- Il ne faut pas le con¬
fondre avec Symmaque, fé-
nateur & préfet de Rome ,
beau - pere de Boëce , qui fut
mis à mort l ’an 52^ par Théo-
doric , roi des Goths . Voye %_
Boece & Théôdoric.

SYNCELLE , (. George ) étoit
fyncelle de Taraife patriarche
de Conftantinople , vers l 'an.
792 ; c’eft - à-dire , qu ’ il occu-
poit l ’office de cet homme qu’on
plaçoit auprès du patriarche
pour être le témoin de fes ac¬
tions . C ’eft de cette charge qu’il
tira fon nom . 11 étoit moine , &
il rempliffoit les obligations de
fon état . Nous avons de lui une
Chronographie , que le P . Goar
a publiée en grec & en latin ,
Paris , i6j2,in -fol . Cet ouvrage
eft important pour la connoif-
fance des dynafties d’Egypte.
11 a fuivi Jules Africain & Èh-
febe , mais avec des différences,
fur lefquelles il faut confulter
fon favant éditeur.

SYNESIUS . philofophe Pla¬
tonicien . On ignore letems où
il vivoit . 11 nous refte de lui :
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